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C
et homme peut aligner
les chiffres sans la moin-
dre hésitation. Gestion
quotidienne. Vingt-trois
joueurs et 16 encadreurs,

trente ballons, vingt caisses à dé-
placer chaque jour, pour les besoins
du terrain, de la détente et de l'ap-
parat. Charles Ogneguet Ngoleine,
responsable du matériel pour
l'équipe nationale, occupe cette
fonction depuis tant d'années. Il
peine à dire la date exacte. Pre-
miers repères ? " C'était avec
l'équipe féminine, et ensuite celle
des cadets. J'apprenais la précision
qu'il faut apporter. De rester tou-
jours attentif, de ne rien oublier. "
Si vous lui parlez d'informatique,
Charles va sourire. Tout est dans la
tête. Chaque chose à sa place,
chaque maillot sur la bonne éta-
gère. D'un local à un hôtel, les va-
lises à remplir et à acheminer.
Demain matin, entraînement à 9
heures. La tenue est dans le casier.

"C'est en 2006 que j'ai eu à m'oc-
cuper de l'équipe nationale.
L'époque d'Alain Giresse, et j'ai
beaucoup appris de ce monsieur. Le
premier match, nous allions au tour-
noi de la CEMAC, à N'Djamena
(Tchad). Alain Giresse me répétait
que c'était juste de rester disci-

pliné, d'être respectueux de
l'heure. Nous parlions un peu et
j'appliquais. Il avait cette expé-
rience, ce souci d'être... millimé-
trique." La précision. Dans un
football moderne qui est devenu
d'une exigence folle, cette qualité
est vitale, quel que soit le poste.

Sur le terrain, comme en coulisses.

Une réception
au Palais ? Une
mise au vert ?
Quand il croise dans les couloirs de
la compétition des collègues étran-
gers, Charles en fait le constat ré-
pété. " Dans toutes les équipes,
c'est un peu la même chose. Nous
devons répondre aux besoins du
joueur. L'un voudra un maillot plu-
tôt moulant, mais un short ample.
Ou le contraire. Pour le kiné, ce sera
un XXL, et le président apprécie
une certaine coupe aussi."  Ce soir,
il y a réception ? Costumes et écus-
sons. Demain séance de décrassage
? Les survêtements, les trainings,
avant de récupérer à la buanderie,
les tenues de la veille, lavées et re-
passées, prêtes à l'emploi. Di-
manche 20 h, match.

Demandez-lui si l'erreur est possi-
ble, Charles sourit. "Jusque-là...
non. Je ne me rappelle pas." Petite
hésitation. "C'est vrai que cette
année, au moment de mettre les te-
nues dans les casiers, nous avions
oublié le maillot 22, celui d'Ibrahim
Ndong. Il y avait une retouche à
faire, et... on ne s'est pas compris
avec mon adjoint. " Retour super-
sonique au Nomad, la tenue est ré-
cupérée, l'honneur est sauf. Et si
demain, le Gabon n'est pas au ren-
dez-vous du terrain, il faudra pour-
voir au protocole et à l'échéance
qui se dessine. Les qualifs pour le
Mondial arrivent. Il y a une récep-
tion au Palais ? Une mise au vert ?
Un stage en terre lointaine ?
Charles sera toujours du voyage.
Dans ses valises, Messieurs, vos ha-
bits de lumière.

Roger Ango-Calmé

Libreville / Gabon

SUR LA BONNE ÉTAGÈRE

Au propre comme au
figuré, cet homme est
une armoire. La taille
XL et l'attention qui
excelle. Aucune erreur
possible, aucun
manquement, Charles
Ogneguet Ngoleine est
responsable des
maillots nationaux, des
shorts et des ballons. Il
gère le stock. 

PORTRAIT / CHARLES OGNEGUET NGOLEINE

Charles Ogneguet Ngoleine, aux maillots et aux ballons.
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Faites vos paris
Il n'y a pas que l'Europe à parier sur les matchs.
Dans les championnats anglais, italiens ou espa-
gnols, comme sur l'hippodrome, on mise, on spé-
cule, on étudie... et parfois on gagne. Il n'y avait
aucune raison que nos passionnés de foot ne fas-
sent de même dans cette CAN. Ça se passe dans
le Woleu-Ntem et ça fait recette.
Pour le seul plaisir ? Non. A Bitam et à Oyem, des
équipes de parieurs se sont constituées. Selon la

rencontre, un montant est fixé et les partenaires
cotisent. Au temps final, le groupe qui a visé juste,
ramasse la cagnotte. Soit le double de son enjeu
initial. Comme le disait ce parieur: " Tout le monde
gagne, même le chef de quartier. On partage en-
suite, mais on garde suffisamment d'argent pour
faire une petite fête, le lendemain." Qui sera invité
? Le groupe gagnant et... l'équipe perdante, qui
partage ainsi le profit. Il n'y a pas de bonheur
égoïste. Tous ensemble autour de la même table
et de la même CAN.

Roger Ango-Calmé


